
2ème rencontre : L’amour fraternel avec le 

Bienheureux Charles de Foucauld 
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Charles de Foucauld (Frère Charles de Jésus) naquit à 

Strasbourg, en France, le 15 septembre 1858. Orphelin à six 

ans, il fut élevé, avec sa soeur Marie, par son grand-père. 

Après un temps loin de la foi et attiré par une vie facile, guidé 

par un prêtre, l'abbé Huvelin, il retrouva Dieu en octobre 1886. 

Il avait 28 ans. "Aussitôt que je crus qu'il y avait un Dieu, je 

compris que je ne pouvais faire autrement que de ne vivre que 

pour lui". 

Un pèlerinage en Terre Sainte lui révéla sa vocation :  suivre 

Jésus dans sa vie de Nazareth. Il passa sept années à la 

Trappe, d'abord à Notre-Dame des Neiges, puis à Akbès, en 

Syrie. Il vécut ensuite seul dans la prière et l'adoration près 

des Clarisses de Nazareth. 

Ordonné prêtre à 43 ans (1901), il partit au Sahara, d'abord à 

Beni-Abbès, puis à Tamanrasset parmi les Touaregs du Hoggar. 

Il voulait rejoindre ceux qui étaient le plus loin, "les plus 

délaissés, les plus abandonnés". Il voulait que chacun de ceux 

qui l'approchaient le considère comme un frère, "le frère 

universel". Il voulait "crier l'Évangile par toute sa vie" dans un 

grand respect de la culture et de la foi de ceux au milieu 

desquels il vivait. "Je voudrais être assez bon pour qu'on dise :  

Si tel est le serviteur, comment donc est le Maître ?". 

Le soir du 1 décembre 1916, il fut tué pas une bande qui avait 

encerclé sa maison. 

 

De Charles de Foucauld à propos de l’évangile où Jésus 

ressuscite la fille d’un chef de Synagogue Jaïre (Marc 5,35-43) 

Soyons délicats sans fin dans notre Charité ; ne nous bornons 

pas aux grands services, ayons cette tendre délicatesse qui 

Déroulement type du temps d’enseignement et de partage 

1. Prendre un chant (par exemple à l’Esprit Saint) ou 

un temps de silence pour se recueillir 

2. Une personne lit les quelques lignes de présentation 

du saint du thème, puis une autre personne lit le 

texte de ce saint sur le thème de la séance. 

3. On chante un Alléluia ou un autre refrain. 

4. Une dernière personne lit la Parole de Dieu proposée 

sur ce thème. 

5. On fait ensuite un tour ou chacun peut partager 

librement à partir des "questions pour un partage". 

On ne se coupe pas et on n’intervient pas pendant le tour 
de partage. Si l’on veut discuter ou dialoguer, on pourra le 
faire une fois le tour terminé. 

Lorsque c’est possible, l’idéal est d’avoir déjà médité le 
texte et le commentaire de son côté avant la rencontre. 



entre dans les détails et sait par des riens mettre tant de 

baume dans les cœurs : « Donnez-lui à manger » dit Jésus. 

Entrons de même avec ceux qui sont près de nous dans les 

petits détails de santé, de consolation, de prières, de besoins, 

consolons, soulageons par les plus minutieuses attentions ; 

ayons pour ceux que Dieu met près de nous ces tendres, 

délicates, petits attentions :ayons pour ceux que Dieu met près 

de nous, les attentions qu’auraient entre eux des frères 

tendres, des mères tendres pour leurs enfants, afin de 

consoler autant que possible tous ceux qui nous entourent et 

d’être pour eux un objet de consolation et un baume comme le 

fut toujours Notre Seigneur pour tous ceux qui 

L’approchèrent, soit pour la sainte Vierge et saint Joseph, soit 

pour les apôtres, sainte Madeleine et tous les autres… A quel 

point il fut une consolation, une douceur pour ceux qui 

l’approchèrent ; nous devons, autant qu’il est en nous, tâcher de 

Lui ressembler en cela ainsi qu’en tout, et passer dans ce 

monde, en sanctifiant, en consolant, en soulageant dans la plus 

grande mesure qu’il nous est possible. 

 

 

 

 

 

Parole de Dieu : St Paul aux Colossiens 3,12-15 

Puisque vous avez été choisis par Dieu, que vous êtes 

sanctifiés, aimés par lui, revêtez-vous de tendresse et de 

compassion, de bonté, d’humilité, de douceur et de patience. 

 Supportez-vous les uns les autres, et pardonnez-vous 

mutuellement si vous avez des reproches à vous faire. Le 

Seigneur vous a pardonné : faites de même. 

Par-dessus tout cela, ayez l’amour, qui est le lien le plus 

parfait. 

 Et que, dans vos cœurs, règne la paix du Christ à laquelle vous 

avez été appelés, vous qui formez un seul corps. Vivez dans 

l’action de grâce. 

 

Questions pour un partage : 

1. Qu’est-ce qui me touche dans ces textes ? 

2. Que puis-je décider aujourd’hui comme point concret de 

conversion pour aimer davantage ? 

 

 

 

 

 

 

 

 

 


